
24 unités industrielles activant
dans la wilaya de Boumerdès ont
installé leurs stands à la Maison de
l’environnement de la ville de
Boumerdès. 

Les matériaux exposés concer-
nent tous les articles de construc-
tion, de l’habitat et de l’aménage-
ment des habitations. «On aurait
aimé ramener plus d’exposants

mais l’espace disponible nous a
obligés de restreindre la participa-
tion à quelques unités.  L’objectif
de cette exposition est de mettre
en valeur le potentiel industriel de
la wilaya en matière de matériaux
de construction et d’articles ayant
un lien direct ou indirect avec la
construction», nous a confié
Khedraoui, le directeur exécutif de

la CCI/Sahel. Effectivement, ce
potentiel  en quantité ou  en qualité
de la wilaya dans ce secteur n’est
pas négligeable. 

Notons, en effet, que dans les
filières comme la brique, la faïence
ou la dalle de sol, la wilaya met sur
le marché des quantités impor-
tantes.

Treize briqueteries produisent
1 680 000 tonnes annuellement.
30 millions de m2 est la quantité de
faïence et de dalles de sol que
mettent annuellement les huit uni-

tés de la wilaya de Boumerdès,
atteste Salim Meftahi, responsable
de la société Céramique de
Boumerdès. Ce dernier nous a
assuré que la qualité des produits
algériens, notamment la dalle de
sol et la faïence, est conforme aux
normes internationales. 

«Les produits algériens n’ont,
sur le plan de la qualité, rien à
envier à ceux importés. De plus, ils
sont concurrentiels  concernant les
prix», dira-t-il.

Abachi L.
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À L’INITIATIVE DE LA CHAMBRE DE COMMERCE DU SAHEL

Un Salon des matériaux de construction
à Boumerdès

La Chambre de commerce d’industrie du Sahel
(CCI/Sahel) de la wilaya de Boumerdès organise, du 22 au
24 mars, un Salon des matériaux de construction. 

Dans une pétition dont nous
détenons une copie, les grévistes
sont unanimes à dénoncer le com-
portement outrancier du directeur
qui n’hésite pas recourir à l’insulte
et à l’invective à l’adresse du per-
sonnel et particulièrement la gent
féminine.

«Nous sommes chaque jour
sujets d’insultes de toutes sortes
et de violences verbales émanant
du directeur qui se prévalant être
sous la protection du wali. Il est
d’un comportement outrancier,
hautain et vaniteux sans commune
mesure. C’est un misogyne», est

écrit dans la pétition en question.
«Nous nous acquittons de notre
travail d’une manière magistrale et
selon les lois de la République et
pour preuve, il suffit de demander
à la frange des moudjahidine leur
appréciation sur la qualité du per-
sonnel et sa disponibilité pour
toutes requêtes et sollicitations.
Malheureusement, au lieu d’être
félicités, on est soumis à une pres-
sion morale et physique intense

avec des conséquences incalcu-
lables sur notre santé et notre psy-
chisme. Le même directeur nous
interdit d’utiliser les moyens de
transport de la Direction pour le
travail, au quotidien, que nous
avons à accomplir avec les autres
directions et organismes. En plus,
ledit directeur s’absente souvent et
d’une manière récurrente durant
des périodes allant jusqu’à deux
semaines des fois, et ce, nonobs-
tant le fait que notre travail ne
souffre d’aucune anomalie ou
retard», est –il mentionné.

Le personnel, qui a enclenché
son deuxième mouvement de pro-
testation en l’espace d’un

semestre, revendique carrément le
départ du directeur, qui n’a pas
voulu recevoir les gens de la pres-
se, se confinant dans sa tour
d’ivoire, son bureau. Un autre
geste de mépris envers la corpora-
tion.

Il est à noter, cependant, que
ledit directeur était l’objet d’un
scandale retentissant lors des fes-
tivités de la fête de la Victoire, le
19 mars dernier. Il a complètement
chamboulé les protocoles corres-
pondant à semblables événe-
ments, d’envergure nationale. Le
ministre de tutelle se doit de réagir
en urgence.  Affaire à suivre.

Daoud Allam

EL TARF

Mouvement de contestation à la Direction
des moudjahidine

Les dix-neuf fonctionnaires ainsi que les trois contrac-
tuels que compte la Direction de wilaya des moudjahidine,
comme personnel,  ont entamé, hier, un mouvement de
protestation à durée illimitée, et ce, jusqu’au départ, pur
et simple, du directeur.

ANCIENNE GARE SNTF
DE AÏN-SEFRA

Un patrimoine
à vendre ?

L’ancienne gare SNTF est-elle à
vendre ? Les services de l’APC font
des mains et des pieds pour que ce
patrimoine reste intouchable, mais
on ingore le devenir de cette gare.

Après que le chemin de fer eut
changé d'itinéraire et que fut réalisée
une petite gare dans la périphérie de
Aïn-Séfra-nouvelle, où le train ne
s’arrête que pour quelques instants,
la gare (TRCFA) de Aïn-Séfra jadis
fierté des Séfraouis, aujourd’hui,
devenue patrimoine, est en proie à la
mafia du foncier qui court pour parta-
ger le «gâteau».

Chacun veut tirer de son côté,
extension,  bureaux, dortoirs, rien
n’est à l’abri. Les services de l’APC
font des mains et des pieds pour que
ce patrimoine reste intouchable,
mais on ignore le devenir de cette
gare. C’est alors le fameux faux pro-
jet (Oran-SBA-Mécheria-Béchar) qui
tenait à cœur à l’ex-ministre des
Transports M. Amar Tou pour des
raisons connues, ignorant ainsi les
principales gares d’antan
(Mohammadia-Béchar (via Aïn-Séfra
et Saïda) qui  est la cause de cette
dérive «impardonnable».

Enfin, la société civile réitère
encore une fois son opposition à la
«vente» de l’ancienne gare SNTF,
car les bavures, il y en a eu déjà,
notamment en ce qui concerne le
patrimoine avec la disparition du
vieux ksar, disparition des jardins
publics, un centre-ville en décrépitu-
de face aux urbanisations nouvelles
périphériques généralement très
médiocres ; encore plus, ce tracé qui
est maintenu sur l'autoroute a fait
disparaître tout l'aspect esthétique
de la ville. 

Aïn-Séfra, avait-elle vraiment
besoin d'une autre gare, que celle
déjà existante (la deuxième après
celle de Mohammadia) ? Ne dit-on
pas par cet adage de chez nous :
«Wach khassak ya meskine,
Khassni khatem ya moulay» (J’ai
besoin d’une bague et non d’un
habit). B. Henine

COMMUNIQUÉ

Encore un Brandt Store qui ouvre
ses portes à Tizi-Ouzou

Brandt Algérie élargit son réseau de Brandt Store avec l’ouverture de
«Chabane Brandt Store» à Tizi-Ouzou le 24/03/2016. Situé au 2, boulevard
Commandant Arous, le Brandt Store, d’une surface de plus de 120m2 sur deux
niveaux, offre à ses clients une gamme large et profonde sur la cuisson, le lava-
ge, le froid et la climatisation. La télévision, produit phare et incontournable de la
gamme Brandt, est également présente avec la nouvelle gamme des Smart TV
disponibles sur le 32”, 43”, 49”, 55” et 65” 4K.

Avec des produits en pose-libre et en encastrables, au design moderne et
dotés de technologies novatrices d’une part, offrant une garantie de 24 mois sur
l’ensemble de ses produits incluant le petit électroménager, d’autre part, Brandt
Algérie tend à mieux répondre aux besoins de ses clients et se positionner ainsi
en tant qu’acteur référent sur le marché algérien.

Conscient de la nécessité d’être à l’écoute et au plus proche de ses clients,
notamment via sa plate-forme SAV, qui reste la plus importante et plus efficace
du pays, Brandt, la marque internationale préférée des Algériens, comptera à fin
mars une vingtaine de Brandt Stores et plus de 120 Brandt Stores d’ici fin 2016,
assurant ainsi une couverture large et optimale sur tout le territoire algérien.

Ce colloque qui est le deuxième
du genre a été consacré à la place du
patrimoine forestier dans l’économie
nationale. Ainsi, différentes expé-
riences locales, pouvant faire l’objet
d’extrapolation pour être élargies à
une échelle plus large et, pourquoi
pas, en faire une nouvelle feuille de
route de gestion et d’exploitation du
patrimoine forestier. Quatre grands

thèmes de communication ont été
retenus pour ce colloque, à savoir :
Valorisation des produits forestiers
ligneux et non ligneux – Les services
rendus par les écosystèmes fores-
tiers – Bonne gouvernance et gestion
participative des forêts et, enfin,
Réglementation et mécanisme de
financement du secteur forestier. 

A signaler la présence, en fin de

colloque, de M. Ferroukhi – ministre
de l'Agriculture, du Développement
rural et de la Pêche – qui était en visi-
te dans la wilaya. 

Profitant de la tenue de cette ren-
contre, M. Ferroukhi a tenu à assister
à la fin des travaux pour formuler des
recommandations, qui abondent
d’ailleurs dans le même sens, à
savoir : mettre en place les méca-
nismes nécessaires pour la gestion
durable du patrimoine forestier –
organiser des ateliers thématiques
pour chaque filière de produits fores-
tiers – veiller à l'achèvement du pro-
gramme en cours avant la fin d'année
et, enfin, lancer des évaluations pour
les programmes achevés.

Abdelmadjid M’haïmoud

LA QUESTION A ÉTÉ DÉBATTUE À JIJEL

Quel rôle du patrimoine forestier 
dans l’économie nationale ?

La Direction générale des forêts a organisé, à l’occa-
sion de la Journée mondiale de l’arbre, correspondant au
21 mars de chaque année, un colloque régional
(Centre/Est) tenu au niveau du Centre de formation des
agents techniques spécialisés en forêt (CFATSF) à Jijel,
en présence du directeur général des forêts (DGF) et des
cadres du secteur. 


